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Contrairement à ce que la formulation d’un passage, à la page 56 de notre article, a pu laisser croire, des collabo-
rations avec des producteurs maraîchers locaux, qui vendent leurs produits à un prix juste et équitable, ont été 
établies dès le début du Marché solidaire Croque St-Roch. Il n’a donc jamais été question que Les Urbainculteurs four-
nissent à eux seuls le marché en produits maraîchers.  

Nous tenons également à préciser que, même si les résultats de notre étude révèlent l’importance de s’intéresser 
au pilier « utilisation des aliments » afin d’assurer la sécurité alimentaire et nutritionnelle, cela ne signifie pas que 
le marché ne joue pas bien son rôle, ses objectifs étant d’améliorer l’accès physique et économique aux aliments.  

Par ailleurs, nous avons omis de mentionner, à la page 63, que certaines initiatives suggérées pour favoriser l’ac-
quisition de saines habitudes alimentaires sont déjà mises en œuvre par l’initiative Du potager à l’assiette et par 
d’autres organismes en basse-ville. À titre d’exemple, des cuisines collectives sont mises à la disposition de la 
population. Le Marché solidaire Croque St-Roch offre quant à lui des coupons alimentaires afin que des personnes 
puissent profiter d’un rabais au marché. Notons aussi que la perception de certains répondants selon laquelle les 
portions offertes sont parfois trop grosses et qu’il est difficile de se représenter la valeur d’un prix par unité de 
poids ne signifie pas que le Marché solidaire n’agit pas en la matière. Nous aurions dû indiquer, à la page 61, qu’à 
quelques exceptions près, les légumes offerts au marché peuvent en effet être achetés en botte ou en demi-botte 
ou même à l’unité.  

Enfin, pour contrer les problèmes de stabilité de l’approvisionnement liés à la présence saisonnière du marché et 
pour desservir les personnes à mobilité réduite, le Marché solidaire Croque St-Roch a mis en place un marché d’hiver 
et un marché à vélo. Le vélo se rend dans plusieurs points de la basse-ville, y compris des HLM, des OBNL 
d’habitation et des centres communautaires. Le Marché solidaire apporte ainsi une contribution importante à l’amé-
lioration de la sécurité alimentaire et nutritionnelle des habitantes et habitants du quartier.  

Les auteurs tiennent à s’excuser auprès des lecteurs. 
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